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- L'Union. Guy Maganga Gor-
ra, vous avez entamé depuis 
quelques semaines votre prépara-
tion en vue des Jeux olympiques 
de Tokyo. Comment se déroule-t-
elle, et quel est votre programme 
de préparation ?
- Mon programme de prépara-
tion en vue des Jeux olympiques 
se déroule en deux étapes. Une 
première saison hivernale et une 
autre estivale. Il a débuté le 13 oc-
tobre dernier. L'objectif consiste 
à être prêt pour les JO-2021. Le 
programme d’entraînement cette 
saison est très difficile. Car nous 
devons jongler entre la salle de 
musculation et la piste d'entraî-
nement du lundi au samedi. Avec, 
notamment, 3 heures de muscula-
tion et 4 heures d'entraînement au 
quotidien. S’agissant des compéti-

tions pré-olympiques, c'est à mon 
coach de déterminer le moment 
d'y aller. Mais c'est prévu dans 
mon programme. 

- Quels sont les objectifs à at-
teindre avant les JO ? 
Mon premier objectif est de battre 
tous les anciens records du Gabon 
du sprint. J'ai déjà battu celui du 
200 m, il reste à faire tomber celui 
du 100 m, détenu depuis 20 ans 
par Antoine Boussombo (10,13). 
Ensuite, réaliser de nouveaux 
chronos qui me rapprocheraient 
des temps mondiaux. Avant les 
Jeux olympiques, j'ai le champion-
nat d'Afrique d'Alger de 2021, les 
championnats de France Élite, 
ainsi que plusieurs autres courses. 
L'autre objectif est de rivaliser avec 
les meilleurs sprinteurs du mo-
ment. Avec le travail, c'est possible. 

... Et pour les  JO ? 

Participer à la finale du 200 m. Et 
après on verra. 

- Un confrère a laissé entendre 
en début de semaine que vous 
n'êtiez toujours pas en possession 
de votre subvention vous permet-
tant de bien vous préparer. Est-ce 
exact ? 
C'est inexact ! J'ai reçu ma sub-
vention il y a une dizaine de jours 
de cela. Comme vous savez, les 
transactions bancaires entre le 
Gabon et les États-Unis prennent 
un peu plus de temps que les autres 
destinations. Cette subvention 
a servi, entre autres, à régler les 
''honoraires'' de mon coach afin de 
m'entraîner sans tension. Je profite 
de cette occasion pour remercier 
le ministre des Sports, Franck 
Nguema, qui ne ménage aucun 
effort pour apporter des solutions 
à nos problèmes. Et ce, malgré 
la crise qui secoue notre pays. Je 

remercie aussi le directeur général 
des Sports, M. Bernard Obiang 
Metoulou, qui est régulièrement 
à l'écoute de nos doléances.

Guy Maganga Gorra : " J'ai reçu ma 
subvention il y a une dizaine de jours  "

Propos recueillis par Willy NDONG
Libreville/Gabon

Guy Maganga Gorra : «Mon 
premier objectif est de battre 
tous les anciens records du 
Gabon du sprint.»
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QUE se passe-t-il exac-
tement dans la tête des 
footballeurs gabonais, 

notamment ceux évoluant à 
l'étranger ? La question mérite 
d'être posée, au vu de la situa-
tion que traverse actuellement 
André Biyogo Poko avec son 
club de Göztepe, qui vient de 
le virer pour "absentéisme no-
toire ".
En effet, le club d'Izmir, dans un 
communiqué relayé mardi sur 
son site officiel, a annoncé la 
rupture du contrat de l'inter-
national gabonais, dont le bail 
court jusqu'en juin 2021. "Notre 
footballeur professionnel, An-
dré Biyogo Poko, a gravement 
violé son contrat à plusieurs 
reprises depuis son arrivée au 
sein du club. Il s'est, à chaque 
fois, absenté sans raison. Ainsi, 
lors de la reprise des entraîne-
ments, au mois de septembre 
dernier, le joueur est arrivé au 
casernement avec trois semaines 
de retard. Puis, tout récemment, 
il a été convoqué en sélection 
le 10 novembre dernier. Et 
jusqu'à mardi 24 novembre, il 
n'a toujours pas rejoint le club. 
Par conséquent, notre club a 
justifié la résiliation du contrat 
d’André Biyogo Poko à la suite 
d’une rupture grave de son 
contrat", renseigne le club turc. 
Depuis la fin des rencontres 
éliminatoires de la Can-2021, où 
se trouve André Biyogo Poko ? 
" Les internationaux gabonais 
ont quitté Libreville les 17 et 
18 novembre 2020. Manquait 

à l'appel, André Biyogo Poko. 
Il est resté à Libreville pour des 
raisons inconnues. Finalement, 
il a pris l'avion le 24 novembre 
pour être en Turquie mercredi 
25 novembre. Et ce, après été 
informé de sa situation en club", 
nous a confié une source digne 
de foi.  Comment expliquer et 
comprendre le comportement 
de ce compatriote qui, pour-
tant, se savait menacé par les 
dirigeants de Göztepe, qui lui 
faisaient le reproche, depuis 
le mois de mai, d'être indisci-
pliné, toujours blessé, tout en 
ayant l'un des salaires les plus 
élevés du club ? Par son com-
portement, n'a-t-il pas prêté le 
flanc aux dirigeants turcs ? Dans 
quel intérêt est-il resté au Gabon 
après le match de Banjul ? Que 
faisait-il à Libreville durant tout 
ce temps ? En cas de difficulté, 
pourquoi n'avoir pas prévenu 
les dirigeants de Göztepe ? Au-
tant de questions sans réponse. 
Ce type de comportement blâ-
mable jette, une fois encore, 

Viré de Göztepe, Poko a finalement 
rejoint son club hier
APRÈS son départ de 
Turquie, le 10  novembre 
dernier, pour rejoindre la 
sélection, l'international 
gabonais n'avait toujours 
pas regagné son club au 
terme des éliminatoires, 
le 16 novembre dernier. Il 
a finalement regagné 
Izmir hier mercredi, 
après avoir été informé 
de la décision du club de 
se séparer de lui, pour 
"absentéisme notoire ".

Willy NDONG 
Libreville/Gabon 

l'opprobre sur les footballeurs 
gabonais, désormais abonnés 
aux dérives en tout genre. Di-

dier Ibrahim Ndong, Aaron 
Boupendza, eux aussi, ont été 
renvoyés pour comportement 

similaire. D'où la question : que 
se passe-t-il exactement dans 
la tête de nos internationaux ?

Depuis mardi, André Biyogo Poko (à droite) n’est plus sociétaire de Göztepe .
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